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L� s r::: la tians en trc en fn nts, a dolcscnnts, et adultes, sont sour.1iscs 
oAr ln loi � des restrictions importdnte�: soit par la notion ·de 
·"d[tournLlmcnt de mincurs 11 (qui peut ûtrc constitué par le simple 
h�b�rg�mcnt, pour une nuit, d 1 un mineur), soit par l ! interdic-cion 
��nlrele ct1entretcnir des relations sexuelles avec dHs moins de 15 

1 
ans, ou par ·lfinterdiction spéciale qui vise, _quand ils cngagr.nt 
des mineurs d8 15 à 18 ans, les rapports homosexuels, définis comme 
"impudiques ou contre na-l:ure 11 • 

La désu6tudcs des notions fondant ces crimes ou délits ("pudeur", 
11 natur:J 11 ), 11 évolu tian des moeurs c.lë-1ns une jeunesse qui ri::!ssent comrnc 
oppressifs les excès d 1 unc ségrégation minutieusc 7 font que ces 
textes de loi ne son� plus que l î instrument d'une coDrcition, au lieu 
dr. g2rantir un ûroit9 

Une ��centc affaire vient de d�montrer clairement la disproportlon 
ax::.stant cntr□ le dispositif p6n2l et la nature des faits qu 1 il 

. s2nc�ionnc. Apr�G plus de trois ans do détention pr6van�ive: trois 
;1�rsetnn�s 8,::c1....!s5�s ''C: '�-:. !:cii�ü-t G :_3 püdL.;u.i: consü,n111J uu LL!11 CL! sar1s 
vicl2nco sur le personne d 1 enfants d2 1 1 un 2t l ! autrc s�xe ag�s de 
moins d2 15 nns 11 , fë1its que la loi (article 331 ! l du Co 1 e Pé al) 
cu,:;J.ific de 11 crimes 11 , • ont été condamnéL:s pa_r la Cour d 1 A.:,siscs des 
Yvelin;:Js à S c::ns do prison nvoc sursis. Une détention d□ tro::.s ons 
�t tr□is mois 7 dann une affaire qui a abouti à uns condamnation 
2 ,;:c. sursis, n 1 iJ �té rendue possible que parce quo la loi, par le 
;nr1�1�n d.: la qunli ficatic.n "criminelle 11

, justifie la lourde proct!!dure 
G3s ,\ssises, 2Jnrs que déjà Line qualification 11délictuelle 11 aurai·:: 
por�is d= fair□ juger 1:affaire pBr le Tribunal Correctionnel, selon 
un� �roc�dure plus rapide. D�puis la promulgation de la loi du 
6 AoO� 1975, la détention provisoire, en matière correctionnGlle, 
ne pout �xcéder six mois. 

�ais surtout, par delà le cns des accusés, l'affaire des Yvel�n�s, 
jug�;: '3n audienc2 publique, a posé le problème de savoir à qu:J.l �gs 
d�s �nfants ou edolascents peuvent @trc cons�dérés comme capables 
de donnsr librement leur consentement à une relation sexuelle. 
C 1 cst là un problème do sociét6. Il appartient à la Commission de 
RGvision du Code P6nel d l y apporter la réponse de notre temps, puis­
que c 1 cst elle qui est chargée de proposer au'Gouvcrncmont des 
t�Y.:.:;.:!s raj::::unis tJt actuels, qui devront ensuite ûtr� sour,Üs eu 
P2rlc:n2nt. 

----------------------

�- incidcm:nent, les rapports des mineurs entre eux. 
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Lr:s s:i c_Jnc:: i:,,,ircs rie: la prûsrrntc lettre cons'..dèrcni que 1: entière 
_l_ib,�r.t·, cl,""!s péi,:t:.:naire::s d ! unc rel.::ition sexuelle es·i:, 12 conC::ition 
n �- c. . , ; � : i r � ut s u "!"fi sa n ·c c.: d c la li c é i t 6. d e cet t c r cl a t ion o 

Le.: [·od:..: f'r'::ïo.l de 18.'i.O l pr--:rnulgué p'1::- Napoléon 1er, ne prévoyc::it 
-r •. : ' :, • . � :. , r� n p a u r L., s 2 c t c s s u x u c 1 s n o n . El c c o 1_n p r1 •J n � s d 8 v i o l e 1 c 2 s , 
c:u:- �1,J.�-t: l�i:gC; d;Js p2rtic.ipants ., Il n Y envisageciit que le ces du 
ou 11d I l:ttc:n ti"lt à la pudeur commis avec violences 11• 

. 
, 

VlO.J. 

[lest J;:, l!.oi du 2s'· Avril 1832 qui créa 1 i i!-1frcction 11 d�ettentéJt à 
lfl pu:-'ci.r::- curnmi� sans violences sur la personne d�un enfant de moins 
du J.! EJns''• C□ texte, .cal�u� sur le text� vivant le� "Rttcn�c::tc 
comrn·s av�c violen=cs !', donnuit aux faits la rn�m3 qualificc::tion 
11 crimin2.:leH_ .. Il est resté en vigueur jusqu 1 à aujourd ! hui: 1 1 &gc de 
ln minorité Ayant été élevé è deux reprises,_ tout d'abord sous 
1J2j1r:J�on III .. péir la lai du 13 Mai 1063, qui le porte à 13 ëlns 1 ruis 
per 1 r nrdannAncc du Gouvernement Provisoire du 2 Juillet 1945 1 qui 
Ja port� � 15 �ns. 

Ce� ·t.:! c;u.-: li f ica t ion II cr irni. n elle II aboutit a uj ourd :l hui ù d as résul hi ts 
abcrrnni:.s •. � s 3 en tenir � la lettrA du texto, quiconque qu?il soit 
mcj uur ou ·minr2ur, 2urn pratiqué ou tenté de prëtiquer une rel2.'i:ion 
scxu...:llu quelc�nqL1e avec un mineur d� moins de 15 ans, commot un 
crime, qui doit 1:envoyer en Cour drAssises et lui fait encourir une 
pP-in:: d� 5 21 10 ans de réclusior: criminFüle. 

T e :.d: :: i ï1 ,; p ç. � i .:.: fi u l a r.: i, i no p p J. .1. q LJ é ci a 1 1 s la p l u p n r t d c s c n s , c a r 1 s ! i l 
1 1 jt;-::it, on verr2it ch.1quc jour comparaitr8 des cantaincs o� g::irçons 
...:n [nti:;:-- d:/,s3iucs, pour s 7 8tro 11 amus6s" avec une petite omie de 14 ans 
su::- qu .... J.que pJ29c; ou dans ciuclque cavo de H.L.M�. Le Législëitcur 
lui-m'Jme pourrcit 0trc accusé de_ 11 cornplici té avec 12 crime", :-iuisqu 1 il 
vient r0����cnt d 1 .utorisor la vente de contraceptifs aux fi1lcs de 
rnnins do 15 an�; ce qui suppose rapports sexuels, donc crime de la 
p�rt du p2rton2irc. 

11 apparaît donc qu t il convient tout au moins de "décriminaliser" 
cutt� infraction, et de tenir essentiellement compte du �onsontcment 
du min�Jur .. 

En ce qui concerne par ailleurs les adolescents et·adolesc�nt�s d� 
15 � 7 cJns� 1� loir d t nres et d6jà, le�r recorinait cEJpacité et 
l.i.bcr-i:,•� de s i cJdonncr à des relations sexuelles, -mais sous réserve, 
6mi�;Jmrnant di3crirninatoire, qu'il s 1 agisse de relations hét�ros •xucllc�: 
Leu;:- p:-::rtcna ire., mP.j eur ou mineur, ne commet a� un délit à entretenir 
des r2l3tions sexucll�s a vec eux, du moment qutil est dlun sex2 
rliff�runt et qu'il ne les incite pas à se soustrair2 à llautorité rie 
leurs parents ou tuteurs. 

Par contre, cc partena ire, majeur ou mineur, s 1 il est du même_scxc, 
se rend coupa ble ci 1 un délit passible d'un "emµrisonnement do 6 mois à 
3 2ns cL d 1 une amende de 60F à 15.000F." (article 331 §3 du C�de PGnal}� 
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en �ffct, alors qu�, de 179□ � 1942, 1:�rsenal des lois p6n□les 
frnnçaisus, inspir� p2r les lumi�ro� du XVIII2De siècle, ignorait 
-Lu-::<J lcment un quoL:onqu 2 dé li L ci I ncrnos Gxue li té, c elu :i.-c: i 2 6-c 2 cons­
t i ·:.: u 6 p a r ln Loi ci o Vic h y d u 6 {1 o O t 19 4 2 v i s 2 n t " qui con q u c c u :::-i: • • � 
co��is un ou plusieurs nctPs impudiques ou contre nature avuc un 
r:iincur à::: son sexc 11 (J.O. de l 1 E-tat Frélnçais du 27 ;,cOt 1942). 
Cc toxtc,devcnu nrticl� 331 §3 du Code Pénal (Ordonnance du O F6vricr 
1945 - J.O. du 9 Février 19�5 ) ,  est toujours an vigu�ur, et est 
journellement appliqué, lüissant Ginsi subsiste� dcns nct�c paJs 
un 11ciGlit dthornos;::xu�lit6 11 , e.lors que, dans ln plupart des pays occi­
dentaux, depuis la fin de ·1a seconde guerre mondiale, 1 1 évolutian 
dcs moeurs et des idées a conduit les législatcurs à le foirz dispa­
raitre des Codes. 

Les signataires de la présente lettre dénoncent 1 1 iniquité et le 
cnrcctère discriminetoire de l'article 331 §3 du Code Pén2l. Ils 
estiment que ce texte doit ntre n□rogé, comme ont été heurcusQment 
ebrogés les textes réprimant l'adultère, 1 1 intcrruption de grossesse, 
et les pratiques anticonceptionnelles. Ils estiment, enfin, d2 f2çon 
plus g f n Érc: le 7 que 1 es dis po si tians prétend a nt à unG II prot cc-i;ien II d ::J 

llcnfence et de la jeun2s se, comma l 1 �rticle 334-1 concernent ''1 1 inci­
tation d2 mineurs à la débauche'', qui peut permettre d 1 inculp□r=touta 
p8�sonn2? 11 favorisa nt 11 ou 11 fucili tant II des r2 pports sGxuels cntrr::? 
min�urs, ou 1 1 erticle 356 concernent le 11 détourncm0nt do mincu=s", 
s::::;-:, •:-!2 r:i·:roe �wc·,.l. 1 :3rt.:.212 331, �:. j°Jlus i...:,1 plu.s inc2:ï,p�·t:_bl:;s ëJ"...:c::. 
J_1�volution de notre société, justifiant d8s tr�cassorics et des 
contr6les pur�mcnt policiers, et doivent ttre ehrogCs, ou profund6rncnt 
modifiés, dan3 le sens d'un� reconncissanco du droit do 1 1 cnfant et 
de 1 1 2d□J.esceilt à .::::ntrctcnir d:?s rclëJ�ions avE:c des parsonn�s de 
sen choix. 



.., ...... p, 1 0 1- •A. 1. � . 
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de i. ;  r i s  VIII - Hol 2.n d  J ac car d , psycho.nalyste - Pi erre Klos so vski � ··é cT i ­
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ver i s  té  de i •ar i s  VIII- Claude Re vaul t d ' All onnes , l 'ro fess-cur  de · psyd:�� 
gi e soci c.l e à l '  Uni ver si  té de �'aris  VII- Olihi vi er 1-le vnul t d ' J\l.lo nnes 1 
Pro f c sceur ù l ' '.ini vcrc;i t i'.': de �-· ar i s  I - Je . n l�i s t o.t I é c ri. v i n  - Chris•  
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